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Préface

Lorsque vous révélez la vérité chez les autres alors que vous n’êtes qu’un enfant, il y a nécessité pour vous de rester sincère avec vous même.

Je m’évertuais à oublier mon ego qui résistait pour passer les mauvais exemples afin de faire respecter une éthique. Je découvris le soi petit à petit, c’est à dire se voir comme si on était un autre.

Je cherche à combler, à trouver les manques pour les autres. Cela les réconforte et leur fait dire leur vérité. J’aime être étonné par une question.
Quand la direction du lycée fut en guerre contre les lycéens je me suis dit que cela annonçait le pire pour plus tard. Voulant garder ma sincérité, je restais scrupuleusement sur les acquis du collège pour sans doute me dérégler par le lycée.

Cette histoire m’emmena vers une quête des meilleurs projets d’informatique et d’écriture pour mon plus grand bonheur, ceci afin de redécouvrir la Bible et cette histoire de l’Afrique, origine qui me faisait douter de la Bible.

La reconnaissance me comble. Je remercie donc d’être en difficultés pour pouvoir informer sur nos limites. Je cherchais la vérité et je l’ai trouvée.

Ainsi je veux de plus en plus trouver la vérité. Il s’agit de s’élever quand on cherche en allant vers la vérité, pour dire ce qu’il y a de plus important sur le moment, afin d’être décisif.

Ainsi il y a la peur de perdre tout ce que je veux écrire quand je pense avoir trouvé une vérité. J’écris dès que je le veux pour ne perdre rien. Alors, je suis content d’en avoir écrit plus que prévu sur cette vérité.

J'ai écrit un livre ami sur l'écriture qui a créé le coaching sans coach. J'ai passé beaucoup de temps à émettre des hypothèses supérieures pour simplifier mes écrits. Une fois le livre écrit, je pouvais facilement trouver en sciences.

Mes écrits sont des poèmes et du coaching. Je cherche les hypothèses supérieures en cherchant la vérité puis j’écris avec les limites de l’humain des conseils sur la société. Ainsi j'adore tous ceux qui cherchent la vérité par leurs hypothèses supérieures. Cela me fait beaucoup de bien.

Ma stratégie est simple : Trouver l'action du jour qui permette une durée longue d'actions induites sur le long terme. Je ne me bornerai que trop à réaliser ça.

Lors d’une conférence Aurélien Barrau se demande pourquoi la gravité est plus forte au sol. J’émets alors l’hypothèse que l’âme régule le temps et que la terre a une âme comme nous. Aurélien Barrau dira ensuite que ça marche.

Lors d’une conférence d’Étienne Klein, ce dernier indique qu’on ne sait pas comment la matière se forme. J’écris alors sur la création de matière par des ondes. Des scientifiques formeront de la matière ensuite.

Ma famille

Mon enfance était celle d'un enfant de milieu modeste, sachant que les milieux modestes étaient riches en France, après les 30 glorieuses. J'étais né en 1975, peu après le début de l’instauration de la privatisation de la monnaie française, qui a été initiée en 1973. J'étais le cadet des trois garçons, c'est à dire que j'étais initié au partage, partage qui permet de beaucoup s'enrichir. Les deux derniers étaient droitiers alors que le grand frère était gaucher. Je ne savais pas quoi lire et lisais donc les livres de mon âge sans passion.

Mon grand frère est toujours un passionné de télévision. Il lit toujours beaucoup sur la science fiction et les enquêtes policières. J'étais intrigué par sa passion de la lecture. Nous étions tous les trois timides et n'invitions que rarement les autres chez nous. Moi j'adorais observer les autres pour m'inspirer d’eux, de leur politique. J'étais capté par le travail de mon père en tant que conseiller municipal.

Mon petit frère parlait peu mais fréquentait ses amis. Aucun d'entre nous n'échangeait sur ses sentiments. En effet, nous venions de la campagne et mes parents avaient été élevés à la dure. Mes parents étaient fils et filles d'agriculteurs. La maman était timorée et serviable.

Nous allions à la maison de campagne régulièrement, à 25 km de Laval. Mon père et ma mère, fils et fille 

d'agriculteurs, savaient comment gérer une ferme. Je ne comprenais pas pourquoi mon père ne nous enseignait pas l'art de la greffe.

Mon père était un de ceux qui appréciait les gagnants mais il savait qu'il fallait se mettre du côté des plus faibles. J'étais toujours intrigué par ce conflit d'idées. J'ai toujours aimé quand il parlait des plus faibles. Chaque fois que je le provoquais sur ce conflit d'idées il se recueillait. Les gagnants n'étaient pour moi à l'époque que ceux qui étaient choisis par les autres et j’avais été choisi pour être un bon élève. Mon père pensait qu'être entrepreneur c'était savoir gérer. En effet, sa famille possédait une exploitation de taille moyenne où il était nécessaire d'être comptable pour anticiper l'avenir. Seulement ce que disait mes parents ne me permettait pas d'anticiper l'avenir. Alors j'ai toujours essayé d'anticiper, pas en classe pourtant. En fait je ne savais pas quoi lire.

Nos parents avaient décidé de nous placer à l'école privée au début. Malgré le fait que nos parents étaient du Parti Socialiste, ils savaient comme tous les socialistes qu'il fallait le mieux pour leurs enfants. Nous étions dans une école privée catholique. J'étais souvent intrigué par la morale chrétienne et les légendes catholiques. Je dis «les légendes» parce que j'avais du mal à croire au début qu'il y eut un sauveur de l'humanité. J'essayais d'y croire parce que j'avais une bonne situation. Cela me mettait dans l'écoute. L'instituteur principal nous émettait des idées frappantes contradictoires avec l'entendement. Cela m'a intéressé à évoluer.

À l'école maternelle catholique on m'avait appris à écrire mon prénom avec un seul t. Ce ne fut qu'avec mes dix huit ans que mes parents m'apprirent qu'ils m'avaient assigné le Matthieu de la bible, ce qui m'intrigua ensuite sur la censure athée qu’une école catholique avait suivie. À la fin de l'école primaire catholique j'avais été intrigué par les réformes menées par Martin Luther. Je me rendais compte qu'il fallait rendre l'union chrétienne plus accessible mais je ne savais pas à l'époque comment faire.

En CE1 je décide d'aller voir l'institutrice pour montrer un lapin que l'on avait trouvé à la maison de campagne. Les élèves avaient peur de toucher à un animal. J'ai dû aller chercher le lapin sous un placard. L'institutrice a alors appris qu'il fallait prendre les lapins par les oreilles. J’ai dit que le lapin a eu très peur.

En CE2 l’institutrice nous mandate pour créer un bonhomme de neige pour les classes maternelles. Alors que l’institutrice dit qu’on ne peut pas rouler de boule, je roule une boule qui servira de tête au bonhomme de neige. Je sais déjà que l’acharnement permet de résoudre des problèmes s’il est bien choisi.

Nous avions une télévision noir et blanc au début. Mon père considérait justement que la télévision était peu importante, même si elle nous occupait souvent. Mes frères parlaient peu et j'aimais donner des commentaires à ce que nous regardions. Je trouvais que ce que nous regardions était de plus en plus bête.

J'étais donc passionné par ce qui me rendait optimiste, c'est à dire les devoirs à la maison. Ma mère avait des a priori sur ce que nous faisions et ne nous encourageait pas sur toutes les matières. Ainsi j'étais galvanisé par les sciences et les mathématiques, de plus en plus, au fur et à mesure des bons résultats. Cependant, je ressentais une envie d'écrire.

Avec la télévision je m'apercevais que les mêmes clichés étaient répétés régulièrement. Je trouvais cela provoquant mais cela me permettait de comprendre le groupe. J'étais souvent étonné à l'école que des élèves étaient mis à l'écart, mais je n'avais pas de remord quand ils essayaient de suivre le groupe. En effet, je voyais souvent les gagnants aller dans le sens du groupe alors que la politique selon mon père était d'aller du côté du plus faible. Donc quelqu'un d'écarté du groupe n'a pas à le suivre et n'a surtout pas à suivre quelqu'un qui fait comme les autres. Je voyais que tout cela n'était pas moral et je savais que la morale permettait d'évoluer beaucoup plus vite en politique. Quelqu'un de moral n'avait qu'à se mettre du côté des plus faibles pour dire ce qu'il fallait faire. Suivre le groupe permettait de se faire accepter. C'était comme cela que faisait mon père. C'était comme cela que je faisais pour comprendre la politique.

Je n'avais à l'époque aucune notion d'économie, alors que je me suis toujours intéressé à ce qu'il y avait autour de moi, c'est à dire à la société. J'étais capté par les détails et étais donc un bon élève à l'école. En effet, les élèves s'intéressant aux détails étaient nettement favorisés à l'école par rapport aux élèves qui 

n'avaient aucun repère à l'école avec leur vision globale. Cette situation ne m'empêchera pas plus tard d'avoir beaucoup de regrets sur l'école.

En primaire et au collège j'apprenais le judo. Mon père m'y avait emmené. J'y aimais qu'on fasse tomber sans se faire mal. Je n'aimais pas les compétitions et y participais au début. Pour moi les compétitions de Judo devaient refléter la technique, ce que je ne voyais pas. Les judokas japonais m'enthousiasmaient. Je n'essayais toujours pas de pratiquer le judo de peur de faire mal à cause du sol. Je savais que se battre ne menait à rien et trouvais toujours une raison pour ne pas me battre. Le Judo était un loisir, tout comme le disait mon père. Je manquais les concours de ceinture et ai finit à la ceinture orange.

Pourtant des adolescents et un petit champion de karaté m'embêtaient pour aller à l'école primaire. Je ne voulais pas changer de chemin pour aller à l'école, ce que je finis par faire malgré moi, en écoutant mon petit frère. Le champion de karaté se croyait moral et j'étais intrigué qu'il se fasse justicier du premier venu pour cela.

Je ne comprenais à l'époque pas ce qui poussait certains enfants à ne pas suivre à l'école. C'était une raison de plus pour leur poser des questions. Les professeurs étaient plus responsables que leurs supérieurs, puisqu'ils pensaient aux enfants et aux parents, pas aux parents uniquement. À l'école nous étions souvent deux par table. Ainsi un élève se présentait régulièrement en début d'année pour devenir mon camarade. 

Étant un enfant souriant et à l'écoute, je devenais toujours un bon compagnon.

J'étais sérieux. Au fur et à mesure que je relevais les bizarreries de mon entourage, mon humour s'étoffait. Mais à l'époque les autres le prenaient mal et je le comprenais, parce que je ne me moquais pas de moi, ce que je fis plus tard, alors que tout le monde autour de moi fit le contraire plus tard. J'étais conscient que ma vie était rigolote, et ma mère disait toujours qu'il y avait pire situation autour de nous. Ainsi j'aimais me moquer des situations rocambolesques sur lesquelles j'étais emmené.

Nous étions trois frères dans le secret. Mon petit frère utilisait ce secret à son avantage. Cela lui permettait d'anticiper. Mon grand frère aimait parler de ce qu'il avait appris. Ils ne changèrent aucunement là-dessus. Moi j'avais toujours l'air d'un enfant insatisfait sur les inégalités. Je me suis rendu compte au fur et à mesure que le divertissement rendait bête, de plus en plus statique aussi.

Le collège se passa très bien. Mes parents savaient choisir les bonnes écoles. Le collège public Pierre Dubois était peu fréquentable pour les instituteurs du primaire alors que mon père savait qu'il avait fait le bon choix. Il savait que ce collège avait le plus d'options dont la musique et les langues étrangères. Pourtant je regrettais de ne pas apprendre le grec en fin de collège, uniquement le latin. La maman indiquait que cela aurait été trop pour nous. J'ai appris l'espagnol aussi et me contentais des langues latines pour comprendre 

les mots. Je comprenais les mots en les analysant dans les livres. Ensuite les professeurs les expliquaient en cours. J'avais toujours le regret de ne pas comprendre le grec.

Ma plus grande fierté était au collège d'être galvanisé par la géométrie. Je ne comprenais pas pourquoi il fallait autant d'algèbre ensuite. En effet la géométrie permet de comprendre beaucoup plus de démonstrations que l'algèbre. J'étais très content de tout comprendre en géométrie, enfin en début d'année, avec deux 20 sur 20.

Mes frères et moi apprenions le modélisme. Nous avons construit des maquettes de taille moyenne, des vedettes qui étaient beaucoup plus précises que les ploufs des petits enfants, ces petits bateaux pouvant changer de direction avec l'eau de nos vedettes. J'apprenais alors sans le savoir l'architecture et la construction. Depuis j'analyse comment est construit tout projet. Je sais alors que la fondation est ce qu'il y a de plus important. Je n'hésite pas à remettre en cause de mauvaises fondations. J'étais passionné par télécommander les bateaux et décida que je finirai la grande maquette de bateau de pêche à latte que mon grand frère et moi avions commencée. Il fallait peindre le bateau et y installer un moteur.

On avait acheté un ordinateur, un PC 1640. Pour la première fois j'étais le premier à avoir 256 couleurs sur un écran. Je trifouillais cet ordinateur. J'avais même effacé l'ordinateur et mon père a dû le faire réparer. J'apprenais le Basic avec le système Gem. Je 

trouvais cela passionnant d'agir sur un ordinateur, de pouvoir en faire ce que je voulais. J'ai toujours su ce qu'il fallait faire d'un ordinateur depuis que j'en avais un. J'aimais plaisanter sur le mode Turbo de cet ordinateur 8 bits. J'échangeais les logiciels avec mon entourage. Mon père avait récupéré les licences des logiciels qu'il voulait utiliser. Je lui disais que ces logiciels étaient périmés. Je décidais alors de m'intéresser à la compatibilité puis à l'interopérabilité.
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Un PC 1640
Toujours bon élève, j'étais intrigué en seconde par les filles du lycée. J'étais devenu le célibataire amoureux des filles de la classe. Mes camarades qui se moquaient de moi avaient avant dessiné sur mon agenda plein de dessins salasses qui ne me disaient rien. J'étais trop jeune pour être en puberté. La professeur de français s'était appropriée ces dessins, voulait les garder, puis m'avait fait pleurer à cause de cela pour que je puisse récupérer mon agenda. Mes camarades 

la prenaient pour une dictatrice et j'étais d'accord là-dessus sur certains points.

Je me demandais ce qui se passerait si je me retrouvais dans la peau d’une autre personne. Je pensais qu’il y avait quelque chose qui dirigeait notre esprit et qui pouvait être chuinté. Je me posais des question sur la cohérence du monde et pourquoi il y avait la vie.

On s'échangeait des mots en classe et les professeurs, en dictateurs, ne trouvaient pas cela normal. Qu'y avait-il donc de normal pour eux ? La jeune fille pour qui j'étais amoureux était rebelle et admiratrice du français, ce que j'aimais. J'avais le cœur qui s'accélérait quand elle était devant moi. Je suis devenu rebelle envers elle avec un copain pour savoir comment elle réagirait. Elle me gifla et mes amis entendirent la gifle alors qu'ils étaient à l'intérieur.
Le petit frère était un élève moyen à au collège. Il ne devint un bon élève qu'au lycée, parce qu'il suffisait de répondre aux questions et de travailler. Mon petit frère possédait une intelligence langagière et une intelligence logico-mathématique, indispensables à l’école. Pourquoi a-t-il voulu travailler au lycée ? Je pense qu'il fréquentait des bons élèves, les Lemaître.

Le grand frère était aussi un élève moyen à l'école. Je ne compris sa façon de penser que quand je devins un mauvais élève. Je m’étais dit que mettre pression sur les élèves montrait que la société voulait se suicider. Mon grand frère ne se rendait pas compte de cela. Il lisait Le Seigneur des Anneaux, se nommait Sarou

mane.  

J'ai appris plus tard que l'école nous menait après le collège vers la secte pythagoricienne, sans même nous enseigner la musique ensuite. J'étais chagriné au lycée par les cours abstraits que je comprenais mais que je ne trouvais passionnants que parce que je les comprenais. Le lycée ne consistait qu'à répondre aux questions d'une certaine manière. C'est intéressant quand on a les bonnes réponses, mais une fois qu'on est déclassé, je comprenais qu'on s'intéressât à autre chose. En effet, il faut aussi être à la mode du groupe des plus jeunes pour être compris par le professeur. Autrement dit il ne fallait pas se poser de questions, ce que je faisais en première.

Un jour mon grand frère et les deux autres ont acheté un Atari STE. Des amis, les Lemaaître, avaient un Atari STT boosté  et échangions avec eux des jeux. J'ai choisi Xenon 2 comme jeu fourni avec l'ordinateur. Je ne savais pas que ce jeu n'était pas copiable quand je l'achetais. Nous avions droit à une copie de sauvegarde, que nous partagions avec nos amis. Je trouvais que le piratage était obligatoire et nous encourageait même à acheter des jeux. Nous jouions beaucoup. Je ne me suis arrêté que plus tard de jouer que quand, d'abord je me remis à la programmation, puis quand je m'aperçus que les jeux étaient tous faits de la même manière, à savoir gagner au lieu de partager. J'ai découvert les jeux à participation en ligne plus tard, par mon grand frère aussi, ne voyant pas alors la magie de la solidarité.

D'ailleurs je m'intéressais à l'informatique et aidais mon papa pour gérer son club de Judo. Mon père avait réussi, malgré le lobbying du seul club de judo lavallois, à créer le Judo Loisir Laval Avesnières. Pour mon père le sport devait être un loisir. J'ai appris plus tard que ce fut Léo Lagrange qui pensait cela en France pendant la politique de Léon Blum, avec les congés payés. Nous avions plein de licenciés dès la première année, en faisant baisser les tarifs du judo lavalois très nettement. La deuxième année avait été encore plus riche, toujours grâce aux licences dont j'avais la charge. L'imprimante matricielle fonctionnait très vite. J'avais du bon matériel.
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Atari 1040 STE

Le Falcon 030 est plus sombre.
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La méprise

La première C était particulière. On était une classe travailleuse mais dissipée entre nous. Les professeurs se questionnaient quant aux défauts des scientifiques qu'ils nous apprenaient. Une professeure de français nous parlait de Platon sans qu'on l'étudie. Un professeur de physique avait du mal à prouver la démarche de Descartes. J'avais du mal à croire la phrase « Rien ne se perd, rien ne se crée, tout se transforme. » de Lavoisier. 

Je ne croyais donc pas que les cours appris à l'école étaient intéressants. Donc j’organisais avec mon intelligence naturaliste les savoirs en branches. Aussi j'apprenais la programmation Pascal chez moi. Alors j'ai veillé devant l'ordinateur un soir. J'ai demandé à ma mère de ne pas me réveiller le lendemain, ce qu'elle n'a pas appliqué. Lors du cours de français je me suis endormi. On m'a proposé d'aller à l'infirmerie où j'ai dormi. Ma mère m'a amené à l'hôpital où je dormais. On m'a affecté une pédiatre qui ne comprenais rien à l'adolescent. Elle m'a réveillé pour une consultation. Je suis alors devenu somnambule. Les psys ont toujours nié que j'étais somnambule. Pourtant je dormais et je rêvais à ce moment là. Cette consultation m'a envoyé vers la psychiatrie.

À la clinique Notre Dame de Pritz, on m'a alors endormi avec les médicaments nommés Haldol. Ces médicaments étaient fournis cachés dans la nourriture et à 

haute dose.  On m'avait orienté vers Lagadic, qui me vit comme un bon client. Le premier dossier de mon hospitalisation ne put jamais être lu. Il disparut en 2015 pou réapparaître ensuite. Étant endormi par les médicaments, je perdis la foi. Je devins statique pendant deux ans au moins. L'école dû être reprise difficilement, avec de l'haldol sur les bras, haldol pour lequel on devient addicte au bout de trois mois, ce que je ne savais pas. Depuis mes frères se méfient des médecins, surtout mon petit frère qui était contre mon hospitalisation.

Je voyais à la clinique surtout des personnes âgées qui regardaient les feux de l'amour. Un soir j'ai mis sur Magnum. Le public a mis 5 minutes à se rendre compte de la supercherie. 

Mon père pensait naïvement que mon état n'était pas dû aux médicaments. Quand on m'a montré les médicaments à prendre j'ai signalé que c'était du poison. Mais j'étais devenu addicte à l'Haldol. Cette addiction sera la raison de mon enfermement en 2002.

Un professeur, complaisant à ma situation, me remis aux études. J'étais particulièrement statique, n'ayant rien étudié pendant 8 mois. Les midis, il me réapprenait ce que je n'avais pas compris lors de ma première C. Je voyais que j'aurai beaucoup plus de mal à obtenir de bonnes notes, à cause de mon état. La méprise sur l'haldol n'était pas encore claire.

Par contre, j'ai moralement compris que ma génération avait de plus en plus en d'importance à cause d'un 

changement sur la pédagogie. Le passage de la classe C à S m'a d'abord fait comprendre qu'on ne proposait plus aux classes S de réfléchir. Cela créait des résultats catastrophiques. Puis les classes C venaient en modèles pour montrer leur parcours. Les parents qui veulent que leur enfant réussisse à l'école devraient d'abord se renseigner sur ce qui est appris à l'école. Ce que j'ai appris au lycée ne m'a que rarement servi. Mon père lui avait eu droit à de bons cours, parce qu'il était adulte pour apprendre le Bac. Sa classe revendiquait ses incompréhensions sur certains professeurs.

Les redoublements se suivirent. Le changement de programme permettait de préparer tout le travail pour élèves. Du coup, les professeurs étaient étonnés que les élèves ne réfléchissent pas. J'appris qu'il y avait les élèves à la mode et les élèves out. Être bon à l'école consistait à s'exprimer clairement avec les bonnes réponses.

Je fais la découverte par hasard de Jacques Cheminade lors d'une présentation télévisée de 1995. Il était fustigé très nettement. Je trouvais intéressant que la présidentielle soit aussi importante pour les journalistes, mais, sans doute endormi, j'oublie cette interview qui me faisais peur. Cela m'a peut-être permis de ne plus regarder de films d'horreurs ensuite.
Je ne comprenais pas le libéralisme des professeurs, qui aimaient encourager sans même s'adapter à l'élève, préférant gérer les bons élèves en classe. Je ne comprenais pas cette volonté d'apprendre de l'inutile pour en faire de la généralité.  Malgré tout j'étais bon en 

mathématiques. Il n'y avait que les sciences qui m'intéressaient, car elles restaient dans le quotidien souvent, mais surtout parce qu'un professeur de physique n'avait aidé à reprendre les cours.

Les amis programmaient sur le Falcon 030 qu'ils venaient juste d'acheter. Moi je regardais les prix pour monter un PC d'assemblage. Je savais que le Falcon 030 n'allait pas tenir longtemps car il ne permettait pas de faire fonctionner les vieux logiciels. Je provoquais les amis qui avaient un CPC, un Amiga, ou un Atari. Lors de la première édition de Windows 95, je vis qu'on pouvais faire plus de choses mais le système n'était pas stable. Il plantait définitivement quand quelqu'un ouvrait le lecteur CD en cours de lecture. Je me passionnais au Turbo Pascal et créais deux jeux. The Mole utilisait les petits sprites faits par mon petit frère.

Je redoublais ma terminale. Je décidais donc de passer d’une terminale S Math à une terminale S Biologie. En effet, je pensais que les informations données en terminale étaient cruciales pour orienter la population. C’est alors que j’apprends que la thérapie génique à ARN messager pollue le corps. C’est la raison pour laquelle on n’arrive pas à l’utiliser.

Je n'eus droit qu'à un diplôme de fin d'études secondaires, parce que mon écriture s'était nettement détériorée, à cause de la prise de notes apprise depuis la seconde, seconde où mademoiselle Taton voulait nous préparer à l’université que je ne fis jamais. L'écriture était importante pour moi afin de retenir en cours, ce 

qui n'était pas prévu par l'école. Il fallait travailler le jour et le soir pour eux, ce que je ne voulais pas.

Nous créâmes, mes frères et les Lemaître, un casse-briques à 4 joueurs. Moi je voyais plein de manières de jouer à plusieurs sur les jeux. J'avais donc proposé ce jeu simple à programmer. En effet les Lemaître voulaient programmer en assembleur. Le jeu était rapide. Jean-Baptiste avait créé une belle musique.
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Un Falcon 030
La cousine Laurence Leboucher gagnait des courses importantes. Nous suivions ses prouesses et je m'occupais de son site web, pour lequel je fus payé à la mise en place. J'enregistrai de DVB vers DVD sans perte. Par contre Antoine Vayer, son entraîneur, qui le resta peu longtemps, m'informait régulièrement sur le dopage. Je l'aidais régulièrement le temps où j'étais à Laval. Il faisait régulièrement des révélations importantes sur le dopage à la télévision et à Libération, avec ses livres aussi. Il était professeur à Laval.

Je décidais de finir le bateau de pêche à lattes. Les ponceuses électriques ne marchaient plus. Je décidais donc de récupérer les moteurs de ponceuses, ce qui était possible à l'époque. Le bateau est maintenant télécommandable et peut naviguer dans un étang. Je construisis une petite barque en bois de moi-même. Elle fut peinte et put pratiquement naviguer.

Le renouveau

Notre voisine était administratrice à une école privée d'informatique, celle où est allé mon grand frère lors de ma première année. Elle nous expliqua qu'il ne fallait pas le bac pour entrer dans son école à Saint-Berthevin. Mes parents m'inscrivirent à cette école. J'entrais donc à l'Institut d'Informatique Appliquée et je retrouvais les joies de la camaraderie. Nous étions trois bons élèves à partager sur la programmation et comparions les différents outils à dispositions. J'avais été le premier à acheter un graveur de CD et revendais des CDs de jeux mais surtout des CDs d'outils à tester. Je m'intéressais de moins en moins aux jeux et trouvais beaucoup d'intérêt à automatiser. Pendant ce temps mon petit frère devenait comptable et préparait un Bac+5.

Les élèves de l'Institut Supérieur en Informatique de la troisième année apprenaient les dernières techniques de programmation avec plus de théorie. C'était l'école de mon grand frère. À la fin de l'année, mon grand frère fut congratulé pour avoir créé un serveur web avec Delphi. J'ai trouvé cela navrant ensuite qu'il ne diffusât pas ce qu'il fit. Je discutais avec un chercheur sur le big bang.

Lors de la deuxième année d'IIA, je commençais le Diplôme d'Étude Supérieure en Technologie au Conservatoire National d'Arts et Métiers. Les cours du soir étaient intéressant sur Laval mais furent passion

nant sur Nantes puis Rennes. Les cours du CNAM étaient assez brouillon sur Laval. Heureusement que, plus tard, j'allais à Nantes, puis Rennes, pour apprendre le meilleur du CNAM. Ma cible était Nantes pour y rester, puisque Delphi et les industries étaient les plus présentes à Nantes. J'apprenais des théories et la comptabilité. La recherche opérationnelle me servit plus tard. Le génie logiciel aussi m'apprenait à créer des logiciels fiables.

Développement rapide

Nous avons déterminé, ma famille et mes amis, que Delphi était l'outil le plus intéressant de tous, outil que j'utilisais pour programmer mes premières applications professionnelles. J'utilisais Delphi pour mes deux stages. C'était à l'époque de la bulle informatique. Je fus embauché en Contrat à Durée Déterminée pour créer l'Intranet de la Société Vitréenne d'Abattage. Dans cette entreprise, il fallait inventer le web. C'était passionnant. J'installais des ordinateurs dans l'abattoir, après avoir testé pendant un jour mes pages web rapides.

Je trouvais qu'on perdait du temps à programmer parce qu'il fallait tout faire. Nous étions libres de discuter sur l'entreprise, enfin c'est ce que je croyais. D'autres salariés mis en concurrence collectaient des ragots sur les autres, pour les distribuer à la directrice, qui n'aimait pas la liberté. Cette directrice voulu me coller une mise à l'écart au moment de renouveler les CDD en CDI. Je décidais donc de ne pas renouveler les CDDs. J'appris que le conseiller syndical était un sous-directeur de SVA.

Au bout de 2 mois j'entrais à Mismo Informatique. Il fallait transformer une application de vente faite par un stagiaire en une application web. J'étais prêt à améliorer les composants, cette partie réutilisable du logiciel, comme le serait un composant d'imprimante. Les composants avaient été utilisés par mon grand frère à 

l'ISI. La nouvelle version de Delphi permettait les composants web. Je présentais les composants à mon jeune chef de projet qui fut ébahi par leur rapidité de mise en place. Lui qui voulait choisir une technique plus récente mais plus archaïque, fut reconquis par son premier outil.

J'améliorais alors les composants Delphi en essayant de gagner du temps. Je comparais le copier-coller avec les composants. On gagnait trois fois plus de temps avec les composants améliorés. J'anticipais sur l'avenir en disant au chef de projet qu'il faudra forcément passer à un système d'exploitation Unix nommé Linux, plus puissant et plus fiable.

J'ai toujours constaté une désinformation sur la puissance des composants. En effet, les entreprises où j'ai travaillé croyaient que créer un composant faisait perdre du temps, alors que j'ai constaté l'inverse. Lorsque j'ai travaillé chez Mismo Informatique en 1999, les composants créés ont montré la puissance de cette technologie. 

J'ai aussi constaté de nombreuses failles dans Windows. Il y avait notamment la bombe logique "I love you.", à l'époque décrite comme un virus. Cette bombe logique était due à l'exécution automatique de Scripts Javascript, possible depuis un bon moment à l'époque.

Ainsi je propose à mon chef de projet de passer aux Fast CGI. En effet, GNU Linux gère beaucoup mieux le multi-tâches que Windows. Pour réaliser cela, il ne 

faut pas migrer vers d’autres composants Web, puisqu’il sont sous Windows, et créer les sources d’un composant privatif qui crée la saisie dans les formulaires HTML. Mismo Informatique obtiendra plus tard le marché de la gendarmerie, puisque la gendarmerie passera sous GNU Linux alors.
Après avoir travaillé pour Mismo, je décide de profiter de la vie en allant au cinéma. Maintenant j'anticipe sur la fin des films. Je termine mon DEST et commence l'ingénierie. J'adore la communication orale et écrite que je réussis malgré le fait de ne pas avoir terminé l'année. J'arrête les médicaments ne sachant pas que j'étais addicte à l'haldol. Les médecins ne savent pas eux-mêmes que ce sont des drogues.

Je crée mon CDD avec les loisirs grâce à Serge Sorgnard. J'ai une crise d'angoisse avant de commencer le CDD. Je ne savais pas que ce n'étais pas grave. J'étais juste en manque d'haldol. Mes parents décident alors de suivre de nouveau les médecins. Je passe à un médicament encore plus embêtant, le risperdal. Les médecins croyaient anticiper sur de futurs problèmes. Ils devaient regarder trop de films.

En 2002, pendant que je récupère de l'hôpital, je travaille pour celui qui voulait m'embaucher en CDD. Cela me fait un peu de sous et m'apprends à exploiter Java, pour lequel j'ai vite vu qu'il était mal construit. Seulement Java est à la mode. 

Je réapprends le solfège au Conservatoire de Laval. Les femmes qui viennent aiment mes blagues sur la 

musique. J'y fais la découverte de mon ami nommé Charles. Il venait de s'être cassé le dos à cause de son kiné.

Lorsque j'ai travaillé pour Microcelt en 2003, les gérants voulaient utiliser leurs Composants pour se protéger de Cap Gemini, une grosse boîte créée à partir des services publics. J'ai alors repris le travail d'un informaticien qui ne savait pas surcharger les composants. Il en devint jaloux. La première partie du logiciel commandé a été faite en 1 an. Nous étions 7. J'ai alors transformé un exemple de fiches en un composant pour fiches simples. J'ai revu ce composant plus tard. 

Alors que mon petit frère s'inscrit à l'UMP, je décide de rejoindre les jeunesses socialistes. J'y reste peu de temps, approchant de la trentaine. J'y vois de futurs élus mais suis consterné par le manque de discernement de la génération précédente. L'UMP c'est pire. Ils sont achetés par la finance régulièrement. Par contre la finance corrompt les dirigeants socialistes. Les partis politiques majoritaires servent de réseau d'amis pour le travail. Moi je m'en servais pour m'informer et informer. 

Je commençais à m'intéresser aux limites de l'humain avec Charles. Je deviens ainsi écrivain public en écrivant et liant sur l'écriture. Je crée mes sites web d'écriture et améliore mon livre grâce aux internautes qui allaient sur mon site web.

À Microcelt j'ai créé un composant intuitif de gestion 

de relations. Je suis embauché en Contrat à Durée Indéterminée grâce à ça. Ensuite, la deuxième partie de même ampleur a été faite en 6 mois. Nous étions 12. Seulement les embauches supplémentaires avaient été demandées par Cap Gemini, le concurrent partenaire. Cette entreprise ne comprenait pas ce que signifiait le Développement Rapide d'Applications. Elle ne comprend toujours pas ça en 2020. Ainsi les salariés embauchés en Contrat à Durée Déterminée ont passé la moitié de leur temps à discuter. J'ai pu apprendre à l'un d'eux les composants.
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Les composants que j'ai automatisés

Tout comme pour les composants, les intégrateurs et entreprises créatrices de Logiciels Libres sont une économie de moyens, avec une faculté d'association inégalée. En effet, les composants et le Libre vont vers l'efficacité. Il est inutile de refaire ce que fait le voisin car l'ordinateur copie à l'identique. Les éditeurs utilisant les composants et les éditeurs du Libre sont inter

nationaux, surtout pour le Libre, alors même qu'ils n'embauchent que rarement. Ainsi l'informaticien pourra s'occuper des robots pour apprendre la mécatronique, par le CNAM ou avec un livre Libre de Framabook.

La théorie des jeux est bien implantée à la fin du XXe siècle, ce que j'appris plus tard. Cette théorie permet certes d'anticiper sur le voisin, mais pas sur le long terme. Ainsi il était tout à fait normal que les directeurs aillent d'une entreprise à l'autre, pour finir chez les concurrents. Ainsi le directeur du client principal, Le Duff, venait de notre concurrent Cap Gemini. Le projet que nous avions terminé fut refait en plus centralisé, en plus lent, en moins fiable, en plus complexe. J'ai donc vite compris que les entreprises de services allaient mener la France vers une déchéance. 

Le collègue que j'ai remplacé pour la création de composants était jaloux. La première fois qu'il essaya de défaire mon travail, je l'ai provoqué par téléphone. La collègue a alors dit « Il l'a fait.» Puis elle s'est rétracté parce qu'il racontait des histoires. Le collègue jaloux est ainsi allé demander le kit du cracker à Cap Gemini. Je devais verrouiller mon pare-feu pour ne pas qu'il s'infiltre facilement. Lorsque je fus attaqué par Messenger, je lui demandais par téléphone pourquoi je devais forcément avoir des problèmes de connexion. Il ne répondait pas et je lui dis alors que les gérants étaient à côté. Il termina la conversation et raccrocha. Les gérants ne se sont aperçus qu'il était malsain qu'à la fin de Microcelt.

Lorsque je travaille chez Microcelt je crée la généalogie de ma famille. J'utilise alors Ancestrologie pour la créer. L'outil, fait avec Delphi 7, était gratuit à cet époque. Puis Ancestrologie devint libre un court moment, sous la licence GPL. J'ai téléchargé et gravé les sources du Logiciel. Occupé à travailler, je continue à utiliser la version gratuite du Logiciel jusqu'en 2009. 

L'Écriture
Quand j’étais à l’hôpital en 2002, j’avais écrit des poèmes qui m’interrogeaient sur moi. Quand je les relisais je pensais que ce n’était pas moi. Puis je commençais à écrire des poèmes qui me plaisaient.

Puis j’écrivais des nouvelles réalistes sur des vies de personnes intériorisant. Les non érudits me disaient qu’elles étaient tristes. Par contre ceux qui s’étaient construits me disaient qu’elles étaient très bien faites.

Je pensais qu’il fallait écrire des romans pour se faire connaître, puisque les romans étaient favorisés. Seulement quand j’écrivis un roman puis une pièce de théâtre, je me disais que les romans et les pièces de théâtre étaient lourds à écrire. Au départ je pensais cependant que je ne voulais pas écrire de livre sur un même thème.

Je voulais former les autres. J’en parlais mais je détestais parler en public. J’observais les autres et je leur trouvais quelque chose de commun par rapport à leur prénom. Je décide donc d’écrire sur l’écriture.

En 2006 je crée le site web comment.ecrire.free.fr, qui est le premier site web de coaching sans coach pour débutants. Je publie aussi un site web d'aides en informatique. À l’association Gulliver, je trouve quelqu’un qui m’aide à m’affirmer pour Comment Écrire des Histoires, livre pour lequel des gens se moquaient 

sur In Libro Veritas. Ces gens ne le trouvaient pas assez compliqué. Par contre la simplicité du livre attire beaucoup de personnes. J’ai ajouté des notes avec la personne que j’ai rencontrée à Gulliver.

Le livre de coaching L’Astucieux Linux se retrouvera aux Champs Libres en 2010. Je mettrai ensuite mes livrels sur wikibooks, longtemps après pour Comment Écrire des Histoires. Ce livre ami permettra de revoir la pédagogie d’un journal d’un réseau international ensuite.
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Sachant que la technologie des composants était des plus pertinente, j'ai décidé, avec l'accord des deux gérants de Microcelt, de partager le savoir-faire créé chez eux. Cela a donné en 2007 les savoir-faire Extended et Man Frames. J'ai alors cherché à améliorer cet existant de plus en plus, notamment pour l'automatisation des données, en centralisant vers des composants. LIBERLOG n'existait pas mais je savais que pour défendre un beau projet il fallait un beau nom. Quand j'eus créé l'association LIBERLOG, ce fut en réalité le nom de l'entreprise que je voulus créer, sachant qu'avec l'auto-entreprise, j'avais un droit d'entreprise sur 5 ans. Quand je vis le peu de concurrence de domaine, j'étais protégé par le domaine. Cela me permis de faire facilement la pub du libre et du logiciel.

Toujours régulièrement engagé dans les campagnes socialistes et les réunions constructives, je devins un militant constructif de terrain. Je voyais que je défendais mes droits, sans pouvoir en créer. Je m'occupais à défendre Nolwenn qui gagna face à un candidat renommé de l'UMP. Elle était très active et je lui recommandais même de se reposer à la fin des élections. Je m'impliquais ensuite dans les débats participatifs et dans la campagne de Ségolène Royal, que j'avais défendue lors des primaires socialistes. Lorsque je présentais mes projets à la chef de section de Désirs d'Avenir 35, elle fut ravie que j'en présentasse et me fit même comprendre qu'elle en recevait peu. Je compris que ma génération avait une importance morale en politique.

Ce fut le même genre de remarques que j'eus lors du 

premier site web participatif socialiste. Au PS ils étaient tous à penser à une place. Les militants moraux s'en allaient à cause de cela. C'est de plus en plus pour cela que je voulais rester.

Pendant la campagne, mon dossier sur un assistant aux soins fait le lien entre l'école et l'hôpital. Voyant que je suis seul à faire cela, je remets un article sur l'envie de justice des français, déduite à partir de la folie sécuritaire. Après la campagne de 2007, j'envoie des courriels à mes connaissances pour les articles que j'écris sur Agora Vox. 

Lors du discours rennais de Ségolène Royal, j'étais responsable d'une partie des tribunes, étant de Désirs d'Avenir 35 et ayant remis un projet écrit. On me disait que des cars repartaient parce que la deuxième salle était comble. Il y avait une ambiance chaleureuse et active. Les banderoles du MJS étaient devant et cachaient la vue pour ceux qui n'étaient pas dans les tribunes. Edmond Hervé, ex-ministre, parlait du retour de Mendès France, que je ne connaissais pas à l'époque. Ce devait être quelqu'un de primordial. Ensuite le discours de Ségolène Royal sur la dette m'engagea alors encore plus en politique. Je ne comprenais malgré tout toujours pas cette dette qui grandissait alors qu'il y avait de plus en plus d'inégalités.

Je vais régulièrement à Laval. En effet Charles me conseille sur mon rétablissement et je le conseille sur ses limites. Nous échangions toujours sur les limites de l'humain. Il a plein de projets intéressants.

Je trouve alors par hasard l'outil libre Lazarus grâce au site web developpez.com. Delphi étant en perte de vitesse, je constate que l'outil libre Lazarus n'a rien à envier à Delphi. Une petite équipe peut réaliser beaucoup en Pascal Objet. Lazarus surpassait Delphi notamment sur le multi-plates-formes et l'architecture 64 bits, sur la simplicité. Mais lazarus résolvait les problèmes structurels de Delphi.  Grâce à Lazarus, l'Inspecteur d'Objets est pour moi toujours organisé en alphabétique uniquement. Je décide de transférer mon savoir-faire vers Lazarus.

Je trouve alors la librairie semi-libre Leonardi. Cette librairie me permet de décrire ce qu'est le Développement Très Rapide d'Applications. J'explique qu'il s'agit d'un moteur permettant de créer tout Logiciel à partir d'un moteur lisant l'analyse. Autrement dit, il n'y a plus à programmer sur le long terme pour créer un logiciel de gestion. Je fus initiateur sur ce sujet car très bien référencé.

Je travaille alors pour la CCI de Rennes. Je suis embauché à la place d'un stagiaire pour gagner du temps. Je suis embauché en CDD parce que j'indique que je peux trouver un framework de développement rapide facilement. À l'époque il fallait chercher sur les formulaires automatisés. Je trouve le framework ATK Framework. Je crée une application PHP complète avec des composants ATK en 3 mois et une semaine pour la CCI de Rennes. Je crée une arborescence en 2 jours, alors que mon collègue était toujours en train de la créer. Les composants créés sont alors partagés sur le site web d'ATK. 

Je présente, grâce à Granit et Frédéric Lehobey, l'outil Lazarus. Puis je présente le Développement Très Rapide d'Applications libre. Aucune SSII ne vient. Il y a par contre une entreprise de Développement Très Rapide d'Applications privative, mais surtout une commerçante en gestion. 

Je publie alors en 2009 la première édition du livre Lazarus Free Pascal - Développement Rapide, après des ventes à l'unité sur developpez.com. J'y présente notamment le Développement Très Rapide d'Applications, grâce à mon savoir-faire Extended Man/XML Frames. La première édition papier est toujours d'actualité en 2025.

je publie en même temps Comment écrire des histoires. Seulement Jouve rate l'impression des images. Ils me remboursent 200 € sur les 1150 € de l'impression. Le livre Comment écrire des histoires a été créé à partir des questions des internautes. À l'époque je ne savais pas que j'inventais le premier livre de coaching scientifique sans coach par mon livre sur l'écriture. 

Je vais régulièrement à Gulliver. S'informer sur ce qui se fait de mieux en informatique me permet de confirmer que mon savoir-faire a un très bon avenir. La cantine numérique se crée pour créer un guichet unique permettant de favoriser Orange. Je serai censuré et Granit, association que je suis, sera reprise par la cantine pour faire du marketing numérique permettant de surveiller.

La ville demandera plus tard des projets pas chers. Donc des concours libéraux seront organisés pour favoriser surtout le manque monétaire de la ville, ville disant pourtant qu'il s'agit de donner de l'argent aux entreprises. Ce fut le cas puisque l'argent gagné par les informaticiens reconnus était ridicule alors qu'il y avait une directrice de la cantine numérique qui était salariée et servait surtout à censurer, rôle du directeur. J'apporterai ma lumière quant à la faillite monétaire de la cantine numérique en indiquant qu'une directrice est inutile avec aussi peu de salariés. J'indiquerai aussi plusieurs fois que la future French Tech envisagée sur Rennes existait déjà et s'appelait l'industrie rennaise.
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Cependant, un informaticien utilisa un projet libre pour l'adapter à la ville de Rennes. Il créa une applica

tion libre pour smartphone en un rien de temps. Elle concurrençait nettement Google Maps, d'une part parce qu'elle permettait de gérer l'ensemble de types de déplacements, d'autre part parce qu'elle ne surveillait pas donc consommait peu d'énergie.

En 2010, un certain Sébastien, l'inventeur de la Milkymist, vient à Rennes pour s'informer sur moi. Il m'avertit que les industries pharmaceutiques pourraient s'en prendre à moi plus tard. Il me pose des questions sur mes ordinateurs. J'utilise à l'époque un AMD64 et un Samsung. Mon intérêt pour me protéger avec GNU Linux Mint et les cartes SDHC le passionne. En effet, le chef de projet de Mint est français.

Lors du premier Breizh Entropy Congress rennais, je fais connaître le Développement Très Rapide d'Applications Libre. Je présente mon savoir-faire permettant de créer des interfaces avec exécutables binaires. Je mets en avant Leonardi, ATK Framework, Glade GTK. Je présente mon savoir-faire XML Frames, mais aussi d'autres savoir-faire. C’est là que je fais connaître que RAD et le NoCode.

Je transforme alors mes sites web en hébergement gratuits en sites web sur un serveur payant à 15 € par mois, puis 5 € par mois. Mes sites web possèdent alors des noms de domaines.

Saïd référencera gratuitement mes sites web qui seront bien placés. Plus tard, j’organiserai des ateliers de langue des signes chez lui, langue des signes que j’apprenais en même temps avec les vidéos. Ces ateliers 

avaient été gérés par une personne qui arrêtât parce que malade, et furent repris ensuite par une dame.

Militer réellement
Mon grand frère m'invitait à ses soirées Salsa, bien qu'il n'aimât pas que je parlasse politique. Je fis la découverte de Aline et de Grâce, des femmes exotiques et intéressées.

Je fais la connaissance de Solidarité et Progrès lorsqu'ils firent campagne pour les cantonales en 2011. Alexandra Bellea se place devant moi et m'interpelle pour me donner un journal. Les roumains agissent spontanément. C'est tellement vrai leur façon d'aborder que quelqu'un de sincère les convainc tout de suite. Seulement, un seul d'entre eux peut alors les remettre en cause si lui même ne l'est pas.

J'avais reçu ce journal chez moi et il me questionnait. J'indique alors la campagne de Chirac et ses journaux gratuits. Alexandra m'indique alors que son parti est surtout financé par des dons. Je mets en valeur le participatif de Ségolène Royal. Alors Alexandre Noury intervient pour dire qu'on peut faire sans le participatif. J'étais d'accord avec ça et décide alors de lire ce journal très précis qui me faisais peur. Je m'y suis repris à plusieurs fois. C'était journalistique et convaincant. Je décide de les aider parce qu'ils proposent les grands travaux. Participer à leurs ateliers me permet alors de m'élever. Je votais pour Solidarité et Progrès lors des cantonales.

Nous étudiâmes les vidéos et le livre de Lyndon La

rouche. C'était ce qu'ils faisaient à l'époque. Je trouvais le local exigu mais bourré d'articles à lire, dont l'article sur la raison constructive de Ségolène Royal, qui m'interpellait souvent. Le livre n'était plus vendu en neuf. Je décide de republier le livre de Lyndon Larouche, en revoyant les textes manquant de ce livre de nouveau numérisé sauf pour la fin, disponible sur leur site web. Sébastien n'alla pas contre ça. En effet, Solidarité et Progrès avait perdu les sources du livre lors d'une explosion de leur siège. Je revois très nettement la présentation du livre, même si je rate la mise en forme. Solidarité et Progrès fait la couverture et j'apprends d'eux.

Nous militions en faisant de la psychologie pour convaincre. J'étais étonné que des jeunes qui suivaient ma génération militaient. Cela m'indiqua que ma génération était occupée à la carrière ou au salariat avec activités extérieures par la délocalisation familiale et le localisme des réseaux sociaux, puis à la pression du salaire par le monétaire. La société va aussi vers les extrêmes de la sur-occupation face à l'ennui du chômage, finissant lui aussi par occuper pour empêcher de réfléchir ou en rendant SDF. La notion d'intérêt général permet de ne pas être surpris de ce futur par l'individualisation, avec aussi l'histoire économique et l'économie physique.

Lorsque Jacques Cheminade vient à Rennes, je suis surpris par la simplicité avec laquelle il parle. Mais aussi il encourageait et permettait à chaque instant de militer, par son regard intéressé et malicieux. Je suis le dernier à lui poser une question. Ma question porte sur 

la pédagogie du bi-mensuel de Solidarité et Progrès, Nouvelle Solidarité. Je me demandais, ayant eu peur de le lire, pourquoi il était aussi décalé par rapport au français moyen. Je lui demande : « Vous avez des militants de haut niveau. Seulement sont-ils suffisamment pédagogues ? ». Je ne savais pas que les rédacteurs étaient en train de revoir la pédagogie de Solidarité et Progrès. Jacques a donc répondu que la question était très intéressante, sachant qu'il ne donnait ce genre de louange que si c'était mérité. Il fit alors tout un discours sur la pédagogie qu'il utilisait lui-même et la nécessité d'agir pour se développer. Il parlait de l'architecture, de la musique, de la poésie, pour décupler ses possibilités quotidiennement. Je décide d'utiliser ce discours sur la pédagogie pour créer des livres sur la créativité et l’économie.
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Alexandre Noury était drôle et passionné. Il savait qu'il était un forcené de la révolution et rigolait avec cela. Il était ambitieux comme beaucoup. Seulement il n'hésitait pas à ce qu'on rigole de lui par ses ambitions. Par exemple, il n'hésitait pas à dire qu'il était venu à Rennes faire la révolution, pour être encore plus drôle et dire que cela ne l'avait pas mené bien loin à l'école. C'était un chanteur dans un groupe de rock à l'époque. Il aimait soulever des complots en fait. C'était d'ailleurs comme cela qu'il eut lu les articles du Monde sur Cheminade, en voyant qu'il n'y en avait aucun avant les présidentielles, puis des articles polémiques ensuite. Il eut alors trouvé son révolutionnaire. Ensuite il avait perdu tous ses amis éloignés parce qu'il leur avait dit que le rock avait été pourri par la drogue. 

Alexandra Bellea Noury aimait qu'il l'emmène lire un vieux livre de physique ou un Pouchkine. Elle était roumaine et souriait tendrement quand Alexandre faisait le pitre. C'était une oratrice qui s'emportait souvent comme Alexandre. Il lui arrivait souvent de le reprendre sur la communication et la psychologie dans lesquelles elle excellait. Tous les membres de Solidarité et Progrès étaient des passionnés qui demandaient toujours plus de passion que ce qu'ils eurent avant. Ainsi les repas avec eux étaient emmenés vers ce qu'il y avait de plus savant.

Bruno Abrial était un musicien classique. Il aimait trouver des partitions d'auteurs classiques progressistes, pour défendre leur mémoire. Nous n'avons jamais discuté ensemble parce qu'il affirmait quand je 

m'interrogeai avec lui, contrairement au reste de l'équipe. Il se voyait en concurrence avec son père, ce qui mettait mal à l'aise l’équipe. Il se comporta ensuite comme son père quand il me parlait seul à seul. Ainsi, il se rebellait contre Johnny Halliday, alors que je disais que Johnny captait l'argent des auteurs. Plus tard, quand une musicienne m'a dit qu'elle l'appréciait, j'étais d'accord avec elle. Cette clarinettiste a ensuite créé de beaux projets musicaux. Je le trouvais longtemps après une fois aux Champs Libres pour m'apercevoir que mes livres envoyés à une militante furent censurés.

Fabien Ramel était un technicien qui ne comprenait pas l'entêtement de la population. Il me demandait souvent de venir l'aider à convaincre les passants. Sébastien Drochon aimait discourir et s'élever, au risque de se retrouver avec les habitudes de son école. Il me fournit un livre sur la pédagogie scientifique de Planck, que je préfère à la thèse de Jaurès. Quand vous voyez un français qualifié ne rien vous dire et vous regarder fixement ou en baissant les yeux, avec la face déterminée, vous êtes en droit de lui demander de répondre à votre questionnement. C'est celui qui se pose des questions qui est important. Un intellectuel donne des réponses. Seulement Sébastien questionnait alors qu'il était censé donner des pistes.

Chérine Sultan aimait se poser des questions. Quand vous expliquez simplement quelqu'un, c'est qu'il a de grande chance d'être heureux. Alors Alexandra Bellea est allée contre cela. Alexandra était impulsive en tant que roumaine.

Le regard surpris d'Alexandre me démontra dans mes réflexions que mon parcours avait de l'importance.

Je constatais intuitivement que mon partage du savoir-faire créé pour Le Duff puis MMO me permettait d'agir librement. Il s'agissait de les conseiller pour apprendre sur mon futur parcours, ce que je compris par les mots plus tard. J'améliorai ce savoir-faire devenu BPM en licence libre par propagation nommée GNU GPL. Delphi était Open Source pour les composants.

Puis Alexandre proposera Lazarus Free Pascal et mon livre à ST MicroElectronics quand ils furent définancés. Alors STM Rennes ressuscita pour proposer plus tard sur son site web un processeur C et le cross-byte-code, signifiant qu'ils utilisaient Lazarus ou Free Pascal, parce que Lazarus permet de faire du cross, ce qui n'est pas nécessaire en Java avec une machine virtuelle. Cela provoquera sans doute plus tard l’explosion de Vega. En effet, Lazarus est compatible avec Java, mais pas l’inverse.

Alexandre Noury me tannait avec les réunions internationales de l'Institut Schiller. Il me disait que ça n'arrivait qu'une fois dans la vie. J'ai finalement accepté d'aller à deux de leurs réunions. J'y ai vendu des livres de Lyndon Larouche. J'ai même posé une question à Lyndon Larouche. J’avais dit à Alexandre qu’on prenait la route par la campagne avec mon père sans s’arrêter visiter quoi que ce soit. Et bien quand on est revenu de l’Allemagne voir Larouche, Alexandre nous a fait visiter la cathédrale de Chartres. Il nous a montré 

les vitraux en disant qu’ils représentaient le travail fourni pour la  cathédrale. Il régnait un calme impressionnant dans cette cathédrale.

Je demande à Alexandre pourquoi « Nouvelle Solidarité », leur bi-mensuel, n'est pas aux champs-libres. Il me dit qu'il était seul à le proposer. Mon réseau reçoit des courriels sur Solidarité et Progrès. Ainsi certains voudraient lire « Nouvelle Solidarité ». Alors je propose à certaines relations de remplir une fiche aux champs-libres, afin de proposer « Nouvelle Solidarité » à la lecture. Les Champs-Libres ajoutent alors ce bi-mensuel à leur espace citoyen. Je parlerai de ce bi-mensuel à l'espace des sciences ensuite, pour leur montrer l'intérêt de l'esprit scientifique du journal.
[image: image9.jpg]Principes de la Science Sociale

Tome 1

#. : 'T-":
o

¥

Henry Charles Carey L

~
. i
ol W T ”

-

=
\ ““

— \ Economie

, | il . — ———— Y - |
, Eed \‘M‘/ o .
e B W, VA
NS : p e »—7 =
| — { 0





Sachant que je peux éditer d'autres livres, je demande la bibliothèque libre de Solidarité et Progrès. Les mili

tants ne savaient pas quoi me répondre. Un jour Alexandra présente le livre « Mon père m'a dit » d'Elliott Roosevelt. Ce livre montre le combat de Franklin Delano  Roosevelt face à Wall Street et à la City. On le voit notamment en guerre contre Churchill. En cherchant sur le web, je vois alors le livre sur larecherchedubonheur.com. J'ai découvert la bibliothèque de Solidarité et Progrès. Les militants connaissaient le site web. Seulement, Jean-Gabriel Mahéo, celui qui s'occupait du site web était parti ailleurs fonder El Sistema France.

Je m'intéressais donc à sa bibliothèque de livres et finissais de numériser les livres électroniques du site web. Il s'agissait de créer les chapitres et les notes pour relire.

Le livre qui m'intéressa le plus fut celui de Henry Charles Carey. C'était un livre d'économie encore plus accessible que celui de Lyndon Larouche, pour chercheurs. Je décidais donc d'écrire des articles sur les Principes de la Science Sociale, de Henry Carey. Je modifierai la page wikipedia de Henry Charles Carey avec des sources primaires puis avec des sources secondaires.

Depuis que je militais dans la rue et écrivais pour Solidarité et Progrès, mon esprit essayait alors inconsciemment de m'indiquer comment réagissaient les français qui essayaient de comprendre ce que j'entendais. Comme cet inconscient me permettait d'écrire des articles, il se développa de plus en plus en moi.

Depuis 2007, j'envoyais régulièrement des courriels à propos de mes articles. Grâce  s'intéressa à moi à partir du moment où je parlais de l'économie de Solidarité et Progrès. C'est elle qui m'incitera en 2015 à écrire sur l'économie et la créativité.

Charles commence à avoir de sérieux ennuis de santé. Je l'emmenais voir des médecins. Je lui dis, quand il ne sait plus quoi faire, qu'il n'a plus qu'à se présenter à certaines personnes. Il comprend ce que je veux dire et va voir l'église. Il se rétablit grâce à Christian, puis participe au groupe Saint-Paul. Depuis il utilise les conseils que je lui donne pour améliorer Radio Fidélité Mayenne, ce que je ne sais pas au début. Je savais par contre qu'il fréquentait des personnes influentes et savais que les conseils que je lui fournissaient étaient bien utilisés. D'ailleurs c'était surtout Charles qui me disait de ne pas donner de conseils aux premiers venus.

Charles ira à Las Vegas et trouvera ensuite un conte très influent. Je pense que ce conte a conseillé beaucoup de religieux. En effet, un prêtre de Rennes me fait savoir en 2015 qu'il me suit. J'écoute Radio Fidélité Mayenne dès 2015 et RCF Alpha dirigée par Monseigneur d’Ornellas dès début 2017, après avoir fourni mon livre sur la créativité.

En 2011, lors d'une AG de Solidarité et Progrès je propose mon livre « Comment écrire des histoires » à Christine Bierre. Mes convictions politiques lui donnent envie de le lire. Elle me dira ensuite que ce livre a permis de revoir la pédagogie de son journal 

« Nouvelle Solidarité ». Je lui dirai plus tard que j’émettais des hypothèses supérieures quand elle fut étonnée par la simplicité de mon livre. Par ailleurs je coachait les auteurs du journal après la première parution du journal en couleurs.

Aussi, je partage Freelogy en 2009, une migration non fonctionnelle d'Ancestrologie vers Lazarus. Cette migration m'a permis de nettement améliorer mon savoir-faire Extended. Je découvre, alors, après le partage de Freelogy, un projet de clone entièrement libre d'Ancestrologie non distribué, géré par un ingénieur généalogiste nommé André Langlet Ce dernier eut repris le projet Ancestrologie depuis sa version libre. Il pense qu'il faut distribuer son projet Ancestromania en libre.

André Langlet vient chez moi en 2010. Il en a vraiment contre Philippe Cazaux-Moutou, le détenteur d'Ancestrologie. Il m'explique que c'est un légionnaire qui faisait travailler les autres pour ses intérêts. Seulement André Langlet ne veut pas se faire connaître avec son logiciel Ancestromania parce qu'il ne veut pas avoir à faire aux utilisateurs insatisfaits.
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Ancestromania version Lazarus

Après discussion entre auteurs, je crée Ancestroweb. Cet outil permet de créer vite un site web statique généalogique, afin de diffuser sa généalogie sur des serveurs gratuits sans publicité. Ancestroweb sert de plugin à Ancestrologie et Ancestromania.

À partir de l'année 2011, je migre pour de bon Ancestromania vers Lazarus. Je deviens alors expert sur les migrations logicielles. Certains articles sont sur le site web developpez.com. 

Je décide petit à petit de publier le logiciel d'André Langlet en Libre en 2012. Freelogy avait en fait préparé la moulinette à rendre entièrement libre Ancestromania. Nous sommes alors d'accord pour diffuser le logiciel en utilisant Lazarus. Mais je lui fais la remarque que ce n'est pas nécessaire d'avoir l'accord des auteurs d'Ancestrologie GPL. En effet, tous ont adhéré à la licence libre GPL. Nous avons donc le droit de réutiliser les sources pour les diffuser en libre. Je prépare de nouveaux composants, avec les améliorations d'André Langlet.

André Langlet a ensuite envie de s'engueuler avec moi. Je lui réponds cordialement mais c'était pour trouver une raison de ne plus me parler. On se quitte avec pour moi la possibilité de publier son logiciel en libre. Je retrouverai plus tard des sites web sur Ancestromania, inspirés par nos dialogues.

Je trouve ensuite un autre projet libre sous Delphi en licence GPL appelé DB Designer Fork. Cet outil me 

permet d'améliorer Man/XML Frames. DB Designer a lui aussi migré vers Java, parce que l'acheteur de l'outil vendait du Java. Beaucoup d'entreprises de programmation sont une société de shadoks.

J'étudie aussi l'économie. Je m'intéresse à l'économie de travail, base de l'économie humaine et des composants. Je constate qu'il s'agit de créer des richesses et de favoriser l'association en société, comme proposé par les licences libres. Je trouve donc des raisons évidentes pour publier mes livres et pour continuer ma passion. 

Une personne des administrations vient chez moi se former à Lazarus. Il dort à l'hôtel pour être formé pendant 2 jours. Une fois rentré chez moi, il dit « Voilà où habite Matthieu Giroux. » Il s'intéresse à Lazarus pour sa gratuité et hésite avec Delphi. Je lui dis que 150 € pour Delphi c'est cher payé. Finalement, il restera un jour de plus.

Pendant la campagne des présidentielles de 2012, je téléphone à Solidarité et Progrès. Alors qu'ils étaient occupés à recueillir les signatures de maires, je n'ai pas de réponse au téléphone. Voulant militer, je m'engage alors chez les communistes, qui ressemblent alors pour moi à des militants en culotte courte. En effet, les militants de Solidarité et Progrès sont plus actifs.  Par contre on peut publier des ouvrages avec le participatif des communistes. Je publie donc mon livre allégé des Deux France par les communistes. Je voterai malgré moi pour Mélenchon aux présidentielles.

Alexandre Noury me téléphone pour les législatives. Je lui raconte mon histoire, mais nous faisons la campagne des législatives avec Alexandra Bellea Noury. J'adore cette campagne. Je rattrape certaines fois Alexandre quand il fait l'enfant, certes passionné. Alexandra, roumaine, ne sait pas quoi faire pour questionner les français. Elle s'apercevra sans doute plus tard que beaucoup sont enfermés dans leur monde. Cela nécessite de leur montrer ce monde.

J'apprends à chanter le Belcanto avec Solidarité et Progrès. Je donnai une flûte 432 Hz ensuite à Alexandra. Sébastien impressionna en basse. Je le repris ensuite. Je trouve l'expérience très enrichissante. Si bien que je décide d'apprendre le clarineau puis la clarinette plus tard à la rentrée 2014. Cela me permet de nettement réduire les médicaments pour ne devenir qu'addicte. Ces instruments feront un article qui permettra à d'autres personnes de passer de la flûte à la clarinette. En effet, un site web de clarinette me téléphonât pour reprendre l'article libre. Petit  à petit, je deviens de moins en moins dépendant des médicaments. 

En mai 2013, après avoir manqué un premier article sur la néguentropie, mon deuxième article, « Nous sommes créatifs comme l'univers », aidé par deux courbes d'augmentation des galaxies de la NASA, ne connaît aucun déçu.

Je modifierai la page wikipedia sur la néguentropie en m’apercevant qu’il n’y a que la vie qui organise. Sachant que la matière noire n’explique pas tout, cela me 

poussera à penser qu’il y a une âme derrière toute organisation.

En octobre 2013, mon article lié à une vidéo « L'origine du libéralisme » permet de convaincre. J'y raconte que l'entrepreneur est considéré par les libéraux comme l'entreprise, qu'il soit responsable ou pas.

En Août 2013, Solidarité et Progrès lutte pour garder le musée de la résistance à Saint-Marcel. Lors de cette lutte ils font la connaissance de Charles Paperon, un résistant de la première heure. Avant d'aller à Saint-Marcel nous allons à Brest militer pour convaincre d'entrer en résistance, comme je le faisais deux fois par semaine avec Solidarité et Progrès.

Je nomme Charles Paperon Denis Papin. Alors les autres militants croyaient que je parlais de Papon. Je m'excuse après la visite a la librairie de Brest en proposant à Charles de résister. Lors de la visite du Musée Saint-Marcel, alors que j'avais lu le livre Les Paradis Fiscaux de Nicholas Shaxson, je définis le terme Trust à Sébastien, qui n'est autre que la délégation d'une entreprise ou propriété à un salarié. Ainsi le Trust permettait, pendant la guerre de civilisation face au Moyen Orient, les Croisades, de déléguer un château pendant que le noble partait en guerre.

Le film Les Jours Heureux passe au cinéma l'Arvor. Solidarité et Progrès n'est pas invité à parler de la résistance, alors qu'ils connaissent Charles Paperon et l'histoire cachée de la résistance française, qui avait par ailleurs commencé avant la guerre pacifiquement. 

Nous distribuons des tracts à l'Arvor. Je parle de Charles Paperon qui dit qu'il ne s'agit pas de s'indigner, mais de s'engager.

La bataille
En juin 2014, j'organise avec Toufik, qui était le plus actif et persuasif, le premier village des divers'cités. C'est un succès. Grâce à la publicité de Toufik, beaucoup de monde est venu.

En Août 2014, l'article Agora Vox pour créer sa banque locale vaudra la création de banques prêtant aux industries. Moi et Solidarité et Progrès pensons que la reprise industrielle de début 2017 sera permise grâce à elles. Plus tard Solidarité et Progrès proposera enfin le paiement par carte bancaire.

En septembre 2014, l'article Agora Vox « Le domaine public c'est comme l'aérotrain » sera réédité aussi sur developpez.com, avec le titre « Le libre et l'économie ». L'article indique la capacité d'associations du domaine public, du libre, du RAD et de l'aérotrain.

Je contacte Jean-Michel Cornu qui s’occupe de donner des solutions aux animateurs et lui indique la solution du coaching sans coach. Il dit qu’il y a un travail conséquent.

En octobre 2014, mon article « La corruption du XIXe est celle d'aujourd'hui » connaît un vif succès. On dit, ensuite, que les hommes politiques contemporains sont des personnalités s'inspirant du XIXe.

À une présentation publique des énergies solaires 

électriques et de la programmation à l'Institut National des Sciences Appliquées, je convaincs les ingénieurs de passer aux énergies nucléaires. Aussi je remets en cause le code semi-compilé sur serveur web. La fusion thermonucléaire contrôlée vaudra à Solidarité et Progrès de recruter beaucoup d'ingénieurs.

Fin 2014, je connais une défaillance due à des ondes chez moi. Je mourrai à cause de ces ondes. Seulement, je ne le sais pas encore. En effet je me rendrai compte plus tard que ma box émettait des ondes plus nocives en activant le wifi. Je résoudrai complètement ce problème plus tard en 2024 quand j’éteindrai ma box.
J’invite Solidarité et Progrès Rennes chez moi. Charles disait qu’il ne fallait pas inviter chez moi. Effectivement, depuis lors, je suis écarté de Solidarité et Progrès.
Je ne vois pas l’avenir que j’aurai. Je ne range pas assez chez moi et cela me fatigue. En effet, je vendais des objets achetés à partir de ventes publiques. Je décide de ranger chez moi, avec l'aide de Charles. J’achète un piano électronique avec tabouret pour 100 € après Noël.  Je fais cela malgré les ondes wifi.

En 2015, je ne suis dépendant des médicaments qu'à faibles doses. Je pense aussi que c’est à ce moment là que je pleure enfin quand j’entends le calvaire de Jésus.

Les logiciels privatifs montrent de gros problèmes d'insécurité. Après la Chine, les entreprises d'édition 

logicielle occidentales migrent massivement vers GNU Linux. Or Delphi n'est pas sur Linux. Alors mes composants Extended sont mondialement et beaucoup téléchargés pour migrer les outils Delphi vers GNU Linux et Lazarus.

Mon savoir-faire est beaucoup téléchargé à Rennes et à Laval. Des membres d'Actux me posent régulièrement des questions sur Extended, Decitre et CEGID, l'entreprise de mon petit frère, qui n'avait aucune raison pour passer de Delphi à dot NET. Aussi on me téléphone à propos de ExtPascal, pour se renseigner sur la capacité de Delphi à répondre à la demande. Je réponds que le problème de Delphi c'est Windows. En effet, on ne peut l'utiliser que sur cette plate-forme.

J'installe des hauts-parleurs qui permettent de détecter les ondes GSM. Je constaterai plus tard des ondes GSM sans entendre personne dans le couloir.

En début d'année, aux mardis de l'Espace des Sciences, les femmes montrent où elles en sont. Ainsi je peux parler à une mathématicienne de la méprise sur la loi gravitationnelle, due à Kepler, mais attribuée à Newton. Plus tard, la fille de Marie Curie s'interrogera sur la question que je lui avais posée disant que c'est le questionnement qu'ils avaient.

Pendant ces débats, je veux révéler le développement de l’humain qui est possible par l’intérêt général de la monnaie publique et du thorium. Les déchets seront entièrement recyclables donc il n’y a pas de pénurie de ressources.

Il n'y a plus de réunions Gulliver. Je voulais pourtant m'occuper de la permanence. Mais je me suis aperçu que mon nom a été effacé des adhérents à l'AG de l'association. Je remets la clé que m'avais remise Pierre, qui avait abandonné la permanence. L'AG est un opéra de réconciliations. Seulement, je n'irai plus régulièrement aux permanences et nous ne dialoguerons plus que par la liste de courriels.

Chez moi, des robots ont sali la vaisselle avec du nano-gras. Le sèche vaisselle est sali avec de la fausse rouille. Ils ont aussi laissé des chausses-trappes, comme avait indiqué le responsable du premier Breizh Entropy Congress. L'aspirateur avait aussi été rempli de poussière aimantée. Je nettoie et jette cela. Ensuite Charles m'indique que mon chemin de croix sera en juin 2015. Cela me laisse du temps pour diffuser mon livre.

Lorsque je vais à une conférence d'Étienne Klein, que je ne respecte pas, je suis malade pendant la conférence. Ne pouvant poser de question gênante, je vomis du vide après être sorti de la conférence.

À la fin des élections, j’envoie un mail à Solidarité et Progrès Rennes pour revoir leur campagne. Comme il est très négatif, je me fais définitivement virer de S et P.

J'envoie à Alexandre Noury un courriel lui révélant qui il est. Il vient chez moi. Je lui indique que je veux écouter Dieu. Il me demande alors si je veux la gloire 

de Dieu. Je lui réponds que je veux juste le comprendre. Il me dit alors qu'il y a une vidéo qui circule sur moi, vue souvent sur Rennes. Quand Alexandre part, je lui révèle ses limites. Je m'aperçois que la vidéo n'est pas contraignante, contrairement à ce que croyait Alexandre.

Une de mes questions aux Champs Libres à un mardi de l'Espace des Sciences avait effectivement été diffusée sur Internet à 23 000 vues, pour me décrédibiliser. Seulement Mathieu Sommet s'intéresse à l'affaire et me fait connaître ensuite, par la vidéo Apocalypse et Genèse. Ma photo est vue alors 4 000 000 de fois. 40 000 personnes vont sur Agora Vvox, 20 000 allant ensuite régulièrement sur l'espace des sciences des Champs Libres. Depuis il y a des personnes intéressées qui écrivent sur Agora Vox. 

Je discute avec des voisins musiciens, notamment avec un technicien. Je lui parle de Bach, un peu de Beethoven et de Mozart. Pour moi Bach a créé de la musique pédagogique et vivante. Un jour une jeune étudiante qui loge à la place du technicien me pose des questions sur Descartes parce qu'elle l'étudie. Je m'aperçois qu'elle n'associe pas et lui propose donc de lier lorsqu'elle recherche des mots, d'associer dans son esprit. J'ai l'impression que cela crée un déclic en elle. Elle est accompagnée par une jeune femme qui l'étudie je pense. 

Je m'aperçois qu'on m'a mis dans une bulle quand j'entends à la web radio de l'audio promouvant l'égoïsme. Il s'agit de se complaire dans l'égoïsme libéral. Cela 

sert à m'apeurer. Je coupe le réseau web et mets la radio hertzienne.

Un autre jour, alors que je télécharge des vidéos, je demande aux voisins musiciens de télécharger pour moi et eux des vidéos sur Lazare Carnot. Je leur indique qu'il s'agit de contourner une bulle et de ne pas allumer leurs ordinateurs. Ils me remettent apeurés mon ordinateur avec une vidéo libérale sur l'égoïsme des hamburgers, du même genre de ce que j'ai entendu à la web radio, servant effectivement à les apeurer. Ils le sont.
Chaque fois que mon livre sur la créativité fut beaucoup lu, il y eut un reportage dans le journal de France 2 sur Jacques Chirac le résistant. En effet, mon livre sur la créativité parle en préface de Jacques le résistant. Il s'agit seulement de Jacques Cheminade.
En avril 2015, mon article sur l'apprentissage de la créativité scientifique, « Nous sommes des individus sociaux, créatifs, sensibles de plus en plus » fait réagir Mathieu Sommet

 HYPERLINK "../../Livrels/Matthieu%20Giroux%20-%20Auteur/Medias/2015-05%20APOCALYPSE%20ET%20GEN%C3%88SE%20-%20SLG%20N%C2%B095%20-%20MATHIEU%20SOMMET.mkv"
. Aux Champs Libres je fais connaître l'économie physique et mon coaching sur la créativité aux chercheurs d’avril à mai 2015. Le mois de mai 2015 est celui du deuxième krach financier. 
La Poste inspecte mes colis et lettres. C'est une factrice qui me met au courant. Cela ne se faisait jamais chez eux, me dit-elle. Je lui dis « Vive le roi ! ». Lorsque je proposerai volontairement d'inspecter un colis qui m'interpellait, celui qui a vérifié l'a abîmé. J'ai dû renvoyer le livre et proposer de revendre l'an

cien.

Un site web nommé poilagratter.info est bien référencé. Un de ses auteurs soutient Cheminade. Je décide d'écrire des articles dessus. Je place mes articles sur le lien entre les États-Unis et la France. Un peu plus tard, Poil à gratter sera mis sur les sites web matthieu.giroux.free.fr et sur leboucher.laurence.free.fr, dans le répertoire cheese. Cela permettra à Antoine Vayer de référencer mes sites web, dans le cadre des attaques des États-Unis sur le dopage européen. Antoine Vayer est un entraîneur et écrivain de la lutte anti-dopage.

L'OVH World Tour s'arrête à Rennes. Je rencontre des amis et des parisiens, pour lesquels je montre les livres libres sur l'économie physique, c’est à dire l'économie réelle. Il  y a notamment une administration ainsi qu'un industriel, heureux hasard. Pendant la présentation d'OVH, totalement délirante, je malmène l'auditoire sans être inquiété. Je suis client. J'attribue notamment un zéro à Microsoft, qui ne reviendra pas le tour suivant. OVH finit par montrer l'anneau du seigneur des anneaux avec Softpedia à l'intérieur.

Je diffuse à 40 000 personnes régulièrement mes articles sur le développement personnel et Dieu. Je dois certainement ennuyer les financiers, d'autant plus que j'ai été mis en bulle. En effet on ne peut pas me téléphoner tant que la finance n'est pas détruite. La bulle est dissipée grâce à OVH et à GNU Linux. En effet OVH prend en main mon serveur, voyant que j'intéresse du monde. Aussi les réglages sur mes ordina

teurs, tous des AMD64, que j'eus gardés grâce au Breizh Entropy Congress, leur permettent de protéger ma machine. J'ai même droit à des pièges réseaux qui permettent de me protéger des attaques. Quelqu'un est sans doute venu chez moi installer cela. J'ai droit à des pages web qui me facilitent les communications.

Quand j'envoie des courriels sur la liste de courriels de Gulliver, il y a une vérification par cryptage. Je dialogue alors avec une Intelligence Artificielle nommée David Fort. Je sais que mes messages peuvent être modifiés pour les autres. Je démontre que c'est une IA, mais je m'apercevrai ensuite que mon message a été changé dans la sauvegarde. Aussi mon message est vérifié sur mon ordinateur avant cryptage. J'essaye alors de placer une phrase sur Nicolas Sadi Carnot sur le mot de passe live.com. Le cryptage a alors du mal à se faire. Je décide de m'inscrire sur live.fr. En tapant Nicolas Carnot je finis par y voir mon propre mot de passe alors qu'il était invisible.

Facebook m'autorise à créer des campagnes Facebook. Autrement dit, je peux envoyer un message partout dans le monde, pour faire réfléchir la population. La campagne que je décide de créer porte sur Dieu. Je décide de montrer scientifiquement pourquoi il y a un Dieu, en parlant de la capacité des atomes à s'organiser. Je distribue la phrase partout en France, dans les départements et régions qui me viennent à l'esprit. Je pense aussi aux États-Unis avec Charlotte Ville, à l'Afrique aussi. Quelqu'un m'enverra un courriel en me disant que c'est moi qui ai fait cette campagne. Alors Free, mon Fournisseur d'Accès à Internet, m'in

terdit de me connecter sur Facebook.

Google n'arrive pas à me localiser. Ils m'envoient un courriel m'indiquant cela. Ma famille recevra ensuite des courriels indiquant que je ne suis pas forcément Matthieu Giroux. En effet, des courriels qui me sont adressés sont interceptés avant qu'il n'arrivent dans ma boîte de courriels. Cela durera très longtemps. Alors, ensuite Gmail m'empêche de recevoir mes courriels sur Thunderbird, m'indiquant qu'ils ne peuvent m'identifier. Je décide alors de sauvegarder Thunderbird pour en donner une copie à l'église et à Charles.

Quand plein de gens viennent voir ce qu'il y a sur mon ordinateur, OVH me montre le faux bureau qu'ils ont programmé. J'ai aussi accès à un réseau des réseaux. Cela me permet de ne pas être attaqué. Mon ordinateur devient alors très lent. Puis le ministère de la justice réagit à mes informations diffusées dans la modération d'Agora Vox, en parlant d'une entreprise nommée Électre qui crée des drones de combat en Ukraine. Un article de réprimande à Valse concernant la gestion des dépôts légaux et Électre qui fait doublon n'est pas diffusé. En effet Électre est une librairie qui sert d'intermédiaire pour les libraires, alors que le dépôt légal serait plus judicieux pour informer les librairies.

En mai 2015, je décide de partager le discours de Ségolène Royal sur la dette à Rennes. Un article sur mon blog à developpez.com est aussi sur mes sites web. Plus tard, voyant que ce domaine public n'est pas censuré, je publierai tous les discours de la campagne de 

Ségolène. Plus tard Google coupera certaines de ces vidéos en fonction des droits d’auteur.

Je devais avec Toufik organiser le deuxième village des divers'cités. Il est repoussé à septembre. Quand je téléphone à Toufik, qui est en Algérie, j'entends une fausse voix artificielle de lui qui me mets en rogne contre lui. Aussi la femme de Toufik est mal imitée par une humaine.

La retraite et la réplique

Cette notoriété me vaut des soucis. Mon esprit part dans tous les sens. C'est comme si tout recommençait à chaque instant. En effet, je ne dors pas une nuit parce qu'il y a quelque chose qui me gêne et qui répète après moi. Comme je n'ai pas donné signe de vie à mon grand frère, il vient me voir pour m'amener à l'hôpital.
Il reste avec moi pendant 2 heures je crois. Je lui fais la morale. Après qu'il soit parti, je ne m'endors pas, mais une énergie m'emplit. Elle est douce et chaude. Je pense que mon addiction s’est en allée à ce moment là. 

Quelqu'un qui est à ma gauche met ses mains sur son ventre et se pose des questions. Je préviens une infirmière qui le prend avec elle. Je dis alors que l’hôpital de Rennes est actuellement un des meilleurs hôpitaux du monde. Un psychiatre vient me tester pour confirmer ce qu’il pensait. Le matin, d'un seul coup, l'énergie part. Tout le couloir se réveille en même temps. Quelqu'un me gêne avec son smartphone. Je lui dis.
À l'hôpital, je dois être entendu par un psy accompagné d’une assistante. Je lui demande d’éteindre l’ordinateur car je ne veux pas être surveillé. Il ne l’éteint pas. Au lieu de faire cela il m’attaque pendant 5 minutes et finit par me montrer son écran d’ordinateur. L’assistante est outrée et s’en veut de ne rien pouvoir 

faire. Évidemment, je casse son ordinateur ce qui me vaut d’être enfermé et ligoté. Je le resterai pendant une semaine.
Une nuit, une infirmière ferme la fenêtre que j'avais demandée de laisser ouverte. Je remarque cela et commence à me méfier. Je commence à m'endormir et d'un seul coup je respire par le nez et m'aperçois qu'il se bouchait. Je perds du sang qui s'efface. Je passe la nuit à sortir du sang de mon nez. Le lendemain matin, les infirmières sont apeurées de voir du sang sortir de mon nez et s’effacer. Je pense qu'il était prévu de m'étouffer avec ce sang. En effet, je commençais à réunir de plus en plus de personnes autour de moi avant que je ne puisse dormir. Aussi, des célébrités que je suivais s'inquiétaient en ce moment sur quelqu'un qui déconnait. La conférence où ils s'inquiétaient était filmée. Puis des infirmiers enlèvent les contentions.

Les infirmières m'installent la radio. J'entends qu'on parle de ce que j'ai fais à la radio. En effet, des musiques que j'avais diffusées étaient diffusées à France Musique.

En juin 2015, d'autres livres sur la créativité que le mien se trouvent mieux référencés. Je passe du premier site web vu avec les mots clés « devenir créatif » à un site web non classé sur ces mots clés. Seulement mon compte Google Plus est visité plus de 30 000 fois. Alors Radio Fidélité Mayenne parle de mots clés permettant de trouver mes livres chez les libraires. Je m'aperçois que quelqu'un est passé chez moi pour pla

cer ma radio sur France Musique. En effet, je n'avais pas France Musique de sélectionné dessus. Je m'aperçois alors que France Musique s'inspire de mes livres. Je poserai des conditions à mes libraires et leur indiquerai que je n'enverrai les livres que par 5.

Quand je reviens chez moi en juillet, j'ai beaucoup de commandes de livres. Je les envoie par 6 livres. Amazon m'a censuré pendant 1 mois et m'empêche de diffuser mon livre sur la créativité. Je diffuse la vidéo de la censure. Je ne peux plus envoyer de courriels en nombre à cause d'une attaque sur ma messagerie. Je décide de ne pas réparer le bug, parce que je pense que mon combat est en partie terminé. Si ceux qui reçoivent mes courriels veulent lire mes articles, ils peuvent aller sur Agora Vox. Je n'envoie des courriels en nombre qu'à mes amis et ma famille, qu'à Désirs d'Avenir et à Solidarité et Progrès.

En septembre 2015, je sors de l'hôpital la semaine où l'on doit organiser la fête des divers'cités. Peu de monde vient. La fête a failli être annulée. OVH me procure l'extension .db pour mes bases de données. Cela semble me référencer. Par ailleurs, ils me procurent un nom d'utilisateur que je n'aime pas. Ce nom d'utilisateur ne devait pas être divulgué. Étant sous pression, parce que sorti de l'hôpital, je le divulgue au téléphone, parce que je me plains du nom choisi qui ne me va pas. Je me plaindrai d'attaques réseaux juste après.

Un infirmier et une infirmière sont délégués pour consulter ma santé chez moi. Je leur propose mes 

livres de coaching. Le surdosage du médecin de l'hôpital a créé des troubles métaboliques chez moi. Cela m'affaiblira. Je prends cependant des médicaments à faibles doses. Je m'abonne au Fournisseur ADSL OVH.

Charles vient chez moi. Il veut se connecter à son compte courriel Google sur mon ordinateur. Je vois alors mon petit ordinateur transformé en GPS. Charles utilise mon ordinateur comme je ne l'ai pas utilisé. Je décide alors de renseigner un mot de passe vide pour me connecter à mon compte Gmail sur mon petit ordinateur. Je refais la même manipulation sur mon ordinateur principal. Sachant qu'aucun de mes ordinateurs n'a de GPS, nous nous trouvons alors dans le monde entier avec l'ordinateur. En effet leboncoin.fr est avec une carte mondiale de toutes ses plates-formes. Aussi je reçois les messages Facebook par courriel, alors que je ne l'avais pas demandé. Je reçois ainsi des photos d'un bébé de la famille de mon petit frère, message qui est adressé au beau frère. Je me reconnecte à mon compte Gmail grâce à mon mot de passe. Tout rentre dans l'ordre.

Je communique aussi avec le lycée Blaise Pascal à Libreville au Gabon. Je leur propose de mettre l'image de mon savoir-faire XML Frames parce que c'est un savoir-faire mondial en Free Pascal. L’image de mon savoir-faire sera temporairement chez eux. Je parle alors de mon savoir-faire à Kevin Kennedy, militant actif de Larouche PAC sur Facebook.

En octobre 2015, je suis poussé par l'envie de commu

niquer avec le moyen-orient. En effet, Jacques Cheminade avait indiqué que les communications avec l'Asie étaient coupées à cause de Daesh. Je demande à Hussein Askary, le conférencier traducteur, de contacter des amis à lui, ce qu'il fait. Je contacte aussi des amis à Toufik Hedna en Algérie, avec Grâce au Cameroun aussi. Je me vois alors communiquer avec un professeur guerrier résistant. J'appris plus tard que le Toufik Hedna avec la photo de Toufik et Grâce du réseau LinkedIn n'étaient pas ceux que je connaissais.

Des personnes travaillant chez Facebook se connectent en tant qu'amis aussi. Le guerrier est très intéressé par mon livre sur la créativité. J'ai relié l'Europe avec l'Asie. Alors Facebook me propose 500 000 $ que je m'empresse de proposer à Solidarité et Progrès et au CHA'RED, l'association dont je m'occupe. C’est annulé. Quelques jours après, le magazine Capital me téléphone parce qu'ils souhaitent placer mon entreprise de logiciels libres dans leur magazine. Je suis surpris que la rédactrice ait accès à mon site web sur l'écriture. En effet il n'est plus en service. 

Quelques jours plus tard, je suis pris de panique. C'était comme si j'allais mourir. Je téléphone en pleine nuit autour de moi à propos du Glass-Steagall et du terrorisme. Cela me vaudra une confrontation à la police financière plus tard. À l'hôpital, je panique encore plus. Puis quelques jours après, des ondes sont dispersées dans mon esprit alors que je cherchais à définir des mots. Mon visage se ferme. Un article sur la joie sera l'avant-dernier de mes articles sur la créativité. Je le remets la semaine à l'Église.

Alexandre me dit un jour que je m’occuperai du message du 6 juin. Je ne le savais pas encore complètement, mais j’étais dorénavant affilé à faire connaître la solution à l’ensemble de nos problèmes par mes livrels et mes suiveurs, tout simplement parce que j’avais échappé à la mort et j’étais utile à l’économie.

La restauration
Quand je retourne chez moi, je contacte de nouveau le lycée Blaise Pascal à Libreville au Gabon. Des robots se connectent sur ma conversation pour me féliciter et me faire perdre du temps. Cela arrivera plusieurs fois ensuite. Le lycée a effectivement mis en avant la photo de mon savoir-faire. Je leur propose alors les auteurs scientifiques dans le domaine public : Lazare Carnot, Gaspard Monge, Sadi Carnot. Ils acceptent la proposition de création d'une école polytechnique au Gabon, sans toutefois vouloir partager les livres à numériser.

Fin 2015, L'IIA tente de devenir une école d'ingénieurs grâce à Lazarus et à Charles, sans pouvoir obtenir d'autorisation.

OVH faisait croire que mon entreprise était une corporation. Je me demandais pourquoi on demandait un directeur en téléphonant chez moi. Me référencer en tant que Corporation doit permettre de mieux être référencé.

Je fais connaître mon livre sur la créativité à Cyril Barbé en disant qu'il permet d'apprendre à apprendre. Plus tard, il organisera des formations pour apprendre à apprendre et pour trouver le bonheur.

Aussi Loumia Roosevelt commande mon livre sur l'écriture. En effet, je mets depuis longtemps en avant 

mon livre sur l'écriture sur ma page Facebook, en y mettant qu'il a permis de revoir la pédagogie de Solidarité et Progrès.

En 2016, on reprend avec Toufik la web radio du quartier sur villejeuns.com. Je publie alors mes émissions en libre. Je termine mes deux livres sur la créativité. Aussi la numérisation du dernier et troisième tome des Principes de la Science Sociale se termine. Seul le premier livre avait été numérisé par Jean-Gabriel Mahéo. Le deuxième tome attend à être fourni à Solidarité et Progrès.

Je m'aperçois que ce que je publiais sur l'économie réelle sur wikipedia est transformé par des robots, qui modifient wikipedia avec des désinformations, en modifiant des informations quand je publie. Ainsi je suis déclassé sur l'économie réelle.

Microsoft a racheté le réseau social qui référençait mon profil sur Google, Linkedin. Ainsi mon profil est remplacé par celui d'un autre Matthieu Giroux, étudiant en philosophie.

À force d'être censuré, je finis par écrire des articles spécialisés mais globaux sur la programmation. J’ai une centaine d’abonnements.

J'écris aussi une lettre à  Guillaume Garot et Ségolène Royal. J'explique notamment que Java est une bulle qui sert à occuper les informaticiens, parce que les applications Java sont pl